
L'univers méditer'ranéen 
de Michel Chiha 

La position du Liban sur la rive orientale de la 
Méditerranée, son rôle dans le froche-Orient et dans 
le monde, le rôle du Proche-Orient lui-même, son 
passé et son avenir, le climat physique et moral" qui 
est le sien: autant de choses merveilleuses, toujours' 
neuves, que Michel Chiha ne se lasse pas de décou­
vrir, de contempler, de révéler; comme un homme 
ébloui qui compte des trésors. . 

Il nous dit et redit ses motifs de joie et de 
confiance; ses .espoirs, .ses suggestions, d'une voix 
qui n'est chaque fois . «ni. tout à fait la même ni . 
tout à fait une autre»; en un chant qui, pendant 

. des années, nous a bercés, mais qui nou~ . bouleverse 
maintenant: ce chant auquel la mort a donné encore 
plus de pureté et de douceur, - une résonance infinie. 

-Du haut de nos promontoires ouverts à tous les 
horizons du monde et de l'âme, nous voici, nous 
aussi, saisis par cette «ivresse du sage» en face 
des mêmes paysages,sensibles aux mêmes rythmes, 



aux m~mes parfums. Mais aux présences qui peu-­
plaient l'univers de Michel Chiha, s'ajoute et se 
superpose, en nous, l'image m~me de notre ami: sa 
haute silhouette, sa ·démarche; son regard de- clair­
voyant et de voyant, sa foi dans le Lib'an, - faite 
d'autant de lucidité que 4'amour~ Il croyait dans le 
destin de ce pëtz"t pays parce qu'il en connaissait les 
raisons d'ttre et :qu'il s'employait à les sauvegarder. 
Mais tandis qu'il dénombrait nos chances, il voulait 
ignorer qu'il en était une des principales. Il étàit 
- il reste - devant nous comme'un motif de fierté, 
un argüment,un titre de noblesse. Aujourd'hui 
comme hier, son enseignement et son exemple conti­
nuent defortifier et .d'eyfbelHr ce pays, de le trans­
former en ce qu'il lst et en ce qu'il doit ttre, 
'- de le perpétuer eT1,le transfigurant. 

Pour Michel Chiha, l'univers mediterranéen qui 
est le nôtre n'est pas seulement le cœur de l'ancien 
monde. Il est le lieu de naissance ou de rencontre des 
valeurs decivilisatibm qui méritent de se répandre 
dans l'univers étitier. Sur .le plan de la géographie 
et de l'histoîre;de la cultUre, de la poHtique ou 
même de ta stratégie, il représente une unité. Réalité 
bien définie et claire et rayonnante, elle ne risque 
de s'obscuràr' ou de s'estomper que dans le chaos 
des conceptions qui .confondent notre Proche-Orient 
- baigné par la Méditerranée -. avec le Moyen­

Orz"ent confus, aux frontières mal définies, à·l' aspect 
physique et humain si différent, si éloigné du nôtre. 

Gardien vigilant de la vérité, Michel Chiha se 
réjouit de t?ute action, de t~ute parole - (initia­
tive diplomatique, visite officielle, déclaration, ,article 
de journal) - qui réaffirment)a·structure; le dessin, 
le contour de la région qu'il défend~ 

«On est - écrit-il par exemple , à propos 
d'une déclaration américaine - sur lé point de 
retrouver le Proche-Orient; on le retrouve, 
et, avec lui, une politique raisonnable pour 
les lieux prédestinés où nous vivons. 

«Le Proche-Orient reprend vie. Le voca­
~ulaire politique en fait de nouveau une ex­
pression COt,Irante... » 

Et ceci, a,u lendemain d'un discours du prési­
dent dès États- Unis: . 

« ... Dès capitales de l'Occident, des pays 
qui comptent aujou~d?hui pa~mi les maîtres 
de la victoire, le Proche-Orient a reçu des 
avances et des assurances telles qu'il voit son 
rôle dans le présent et dans l'avenir s'étendre 
et se multiplier. .. » . 

En commentaire d'un ouvrage ', de M. René 
Grousset, il déclare: 



donner aux 

« ... Le centre dé 

à 


a 

dans tout .» 


'" '" '" 
..,.."""'.",,.'" ràme» - nous nous ne 

donne a • 'n vivre sur nous 
ses 

« vraIS 

ont 
 mer et ne ce re~ 

.. Av"'. VL.LL)v~ ou 
les Peau et 


et 
 la 

et 


maritimes, 
de la région privilégiée 

àu CP. 'l'of'l'lHnI'", Z'l a 


